
Rue Ferdinand Buisson commence place Charles Lechat et finit rue Amiral Du Chaffault 
 
Ferdinand Buisson (1841-1932), homme politique est né à Paris. 

Pédagogue, il fut nommé Inspecteur Général de l'Instruction Publique 
en 1878. 

 
Maître d’œuvre d'un dictionnaire de Pédagogie il ne cesse de 

lutter pour la laïcité de l'enseignement et pour sa gratuité ainsi que 
pour rendre obligatoire l'enseignement professionnel. 

 
Directeur de l’Enseignement Primaire, collaborateur de Jules 

Ferry, président de la Ligue des Droits de l’Homme, il reçu le prix Nobel 
de la Paix en 1927, conjointement avec un allemand Ludwig  Quidde  

 
 Cette voie fut tracée sur une ancienne tenue maraîchère propriété de l’ancien exploitant 

de l’époque, monsieur 
Gouleau. Elle s’incluait à ce 
moment là dans la grande 
tenue de la Hautière , 
comme tout le haut du 
boulevard Saint Aignan 
allant jusqu’à la rue 
Gutenberg . 

Avant cette large 
voirie il n’existait qu’un petit 
chemin au mileu de grands 
jardins qui bordaient les 
maisons qui subsistent 
toujours, à la place qu’elles 
occupent aujourd’hui. 

En 1920 un bureau de 
poste est envisagé juste au 
début de la rue, sur la 
droite, sans suite. En 1921 la 
dénomination de la voie en 
«  Peroteaux » nom de la 
propiétaire n’aboutit pas. 

Jusqu’en 1935-1936, 
ce chemin était fermé par 
une grille côté place Lechat. 
Elle fermait la tenue 
Gouleau le soir ; dans un 
premier temps, elle ne fut 
plus fermée, puis elle fut 
enevée en 1936.La même 
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année, cette tenue devint avenue et puis rue Ferdinand Buisson avec la disparition des petits 
jardins et l’ordonnancement de la rue dans l’état actuel. 

Les cités, situées aux numéros 5,7 et 9 de cette rue, datent de 1955-1956. Elles remplacent 
des jardins ouvriers attribués en majorité aux douaniers de la caserne de la rue du roi Baco. A la 
fin de la guerre 1939-1945, un renard y fut pris ; il voyageait entre la carrière Barré et ces jardins. 

 
 «Pour se faire une idée de la tenue Gouleau en tant que voie de communication, il faut 

s’inspirer du chemin partant de la rue Ferdinand Buisson et rejoignant la rue Amiral du Chaffault.  
C’est dans cet esprit là qu’existait la tenue Gouleau , avec de beaux jardins biens entretenus 

séparés par des haies vives biens taillées. Chacun des habitants avait son amour-propre et 
beaucoup de personnes fréquentaient cette voie qui menait aux deux cimetières, lieux très visités 
pédestrement à cette époque ; il était hors de question de laisser voir aux passants des parcelles 
de terrain mal entretenues, quelle honte! Et puis jardiner en même temps que les voisins, c’était la 
vie de quartier agréable, conviviale!» 

Jean Duret 
Le petit chemin précité s’appelle tenue Gouleau, il était fermé par une petite porte-grille, 

côté rue Amiral du Chaffault: les porte-gonds étaient encore visibles, scellés dans le mur, en juillet 
1998 . 
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